
19h50, le 20 mars XX

Cher journal, 

YO ! J’ai acheté un nouveau jeu vidéo avec Léo, Tales of Berseria et ce qui m’a le plus choqué, c’est de voir 
combien les gens étaient devenus paranos à cause du virus, des gels antibactériens ou encore des masques 
et des rayons de pâtes TOTALEMENT…Attention les yeux…VIDES.
 Depuis quelque mois le gouvernement a annoncé des mesures strictes, suite à une épidémie nommés H-
21, on ne sait rien sur ce virus, juste qu’il est très dangereux, il s’attaque à nos paumons et diminue notre 
respiration et nous donne de fortes fièvres et certains en meurent.
Lors de notre dernier jour de cours, on a beaucoup parlé de nos craintes et autres. En classe, Margaux m’a 
dit que ce virus lui faisait peur et qu’elle ne voulait pas l’attraper. Elle se plaignait surtout de ne plus pouvoir 
embrasser son Maxime adoré, puis Léo a rajouté que c’était comme une guerre ou les plus résistants 
pourraient survivre.
Je n’étais pas inquiet ? Enfin si, juste un peu … ce n’est pas comme si j’allais me mettre à flipper seul dans 
ma chambre à regarder NETFLIX… OK, j’ai un peu paniqué, je me suis posé un tas de questions comme 
«Si un de mes proches l’attrape, on fera quoi ? si c’était mon père ou ma mère, serai-je utile à ce moment-
là ? » 
Bon, je te laisse, ma mère m’appelle, mes parents ont quelque chose à m’annoncer, j’ai hâte !  

Je descendis les marches à toute vitesse manquant de tomber. Quand je rentrai dans le salon, mon père 
était assis sur le canapé, ma mère dans ses bras pleurant à chaudes larmes. Je m’approchai d’eux à pas de 
loup. Je n’aimais pas voir ma mère pleurer car dans ces moments-là, je ne sais pas quoi faire… Mon père se 
leva, m’emmena dans la cuisine et me demanda de m’asseoir, puis il prit la parole d’un ton vide :

 « Je…tout à l’heure ta mère et moi sommes sortis pour nous rendre à l’hôpital, nous avons fait des tests 
car elle ne se sentait pas bien et quelque temps après le médecin nous a annoncé que…

- Que ? »

 Il ne releva pas la tête, pour me faire face.

«  Papa, réponds moi ! Qu’est-ce qu’elle a maman ?!

- Elle a été diagnostiquée comme positive au H-21 et elle a atteint le stade 2 de la maladie et… »

Sa voix était tremblante, je mis un petit temps à digérer la nouvelle, moi qui en rigolais encore il y a 
quelques jours avec mes amis. Aujourd’hui la vérité me tombe dessus comme un contrôle surprise en cours 
de math, je me levai et partis au salon où se trouvait ma mère. Calmée, elle se leva et me prit dans ses bras. 
Quelques jours passèrent, je m’étais enfermé dans ma chambre et n’en sortait presque plus. Maman était 
partie à l’hôpital pour une durée indéterminée, nous ne pouvions pas la voir, on nous donnait des 
nouvelles de temps en temps...

21h05, 25 mars XX
Cher journal,

Ca fait maintenant presque une semaine que maman est partie, 6 jours ou je ne fais que pleurer et jouer à 
des jeux vidéo à longueur de journée. Je n’ai envie de rien, c’est comme si on m’avait enleveé une chose  
précieuse. Tout à l’heure, Margaux m’a appelé pour savoir pourquoi je ne donnais plus de nouvelle ; je lui ai 



simplement répondu que je n’allais pas très bien et quand elle a évoqué le virus en rigolant ,mon visage 
s’est refermé et je lui ai répondu un « au revoir » sec avant de raccrocher..
A vrai dire je me sens comme vide, je regarde sans cesse la photo de ma mère comme si elle était morte 
alors qu’elle se bat pour rester avec nous. Elle a atteint le stade 3, elle a beaucoup de mal a respirer et 
d’après les médias, c’est à ce stade là que les gens luttent le plus et que leurs corps fournissent le plus 
d’effort…Papa m’a dit de garder espoir et que le sourire était le meilleur des remèdes pour la dure épreuve 
que nous traversons…Alors j’essaye de sourire, j’espère que ma mère reviendra vite parmi nous.
 #JAI PAS LA FORME 

13h55, 28 mars XX
Cher journal,

Tu sais, aujourd’hui mon père a voulu tester une recette de gâteau au chocolat et sachant qu’il n’est pas 
bon cuisinier. Je te laisse deviner l’état du gâteau à la fin… mais je vois bien qu’il essaye de me remonter le 
moral et ça m’a fait du bien en quelque sorte et ça lui permet de penser à autre chose. Un peu plus tôt 
dans la journée, on a eu un appel vidéo avec maman, elle semblait épuisée mais malgré ça elle gardait un 
sourire rassurant, comme pour me dire que tout allait bien…
A la télé, ils avaient annoncé un couvre-feu obligatoire, donc impossible de sortir après 21h. Le bilan de 
morts était impressionnant, j’étais un peu stressé par rapport à tout ça mais mon père m’a dit que tout irait 
bien, je te laisse, je dois y aller…

Je me rendais dans la salle de bains, quand j’entendis mon père parler au téléphone, je me rapprochai de la 
porte de sa chambre,

« Très bien, je lui dirai mon cœur, repose-toi surtout et reviens vite parmi nous. QUOI ? moi pleurer ? pas 
du tout, j’ai une poussière dans l’œil…je t’aime aussi.
 -Dis moi papa, est ce que maman va bien ? 

-Elle va bien...

-Alors pourquoi pleures-tu ? Pa- »

Il me prit dans ses bras, je ne préfère pas insister, on resta un moment ainsi avant que chacun retourne à 
ses activités. Je savais que mon père me cachait quelque chose sur l’état de santé de maman, pourquoi ne 
me dit il rien par rapport à maman ? Je suis son fils, j’ai bien le droit de savoir !

18h25, 30 mars XX

Cher journal,

Besoin de vider mon sac ! Mon père est parti au travail et je suis sûr qu’il me cache quelque chose par 
rapport à maman…il est muet comme une carpe, ça m’énerve je m’inquiète tout comme lui. Je ne sais 
absolument rien et puis ce n’est pas comme si je stresse ENORMEMENT en sachant que je ne suis d’aucune 
utilité… Je me sens totalement impuissant face à ce qui arrive à maman, j’aimerais pouvoir faire quelque 
chose d’utile pour elle, ma mère me manque énormément…je ne pleurerai pas, ce n’est pas ce qu’elle 
voudrait…
#jesuisvenère

- « Allo, qui est à l’appareil ?



-Oui, bonjour monsieur, je suis médecin au centre hospitalier XX et c’est à propos de votre femme, admise il 
y quelque jours…je, j’ai le regret de vous annoncer que votre femme est décédée. Toutes mes 
condoléances, nous avons tout fait pour... »

Sa voix ne parvenait plus à mes oreilles, ça me paraissait totalement improbable Quelques minutes après, 
j’étais dans la rue en pleurs, courant vers l’hôpital. Je gardais espoir de la revoir, niant la réalité beaucoup 
trop dure pour moi. Je comprenais enfin que ce virus n’était pas un simple virus inoffensif mais un démon 
destructeur qui m’avait retiré une partie de moi en quelque sorte. J’arrivais enfin à l’hôpital, essoufflé, 
toujours en pleurs et j’apostrophai le premier médecin qui passais :

« Dites-moi où est ma mère ! je veux la voir, s’il vous plait !

-Calme toi, explique moi calmement…

-Un médecin m’a dit que ma mère était morte mais ce n’est pas vrai n’est-ce pas ? REPONDEZ !

-Désolé mon garçon… »

J’ai pu voir ma mère à travers la fenêtre de sa chambre, il me semblait qu’elle souriait. Mes larmes 
laissèrent place à un sourire, je n’étais pas heureux de savoir que ma mère ne serait plus jamais à mes cotés 
mais le sourire qu’elle arborait me réconfortait malgré moi…

10h25,04 avril XX

Cher journal,

Cela fait maintenant plus de 5 jours que maman a rejoint le ciel. J’ai beaucoup pleuré, réfléchi, pris sur moi. 
Je vais devoir me débrouiller seul et faire le deuil peu à peu de celle qui m’a élevé avec beaucoup d’amour. 
Chaque jour je ferai en sorte de sourire rien que pour elle, je ne dis pas que ce sera facile mais papa et moi 
on fera en sorte d’aller de l’avant et d’encourager ceux qui se battent chaque jour contre ce virus…

Naurélia, 3B


